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SAINTE  MONIQUE 

Œuvre féminine de prière 

pour les vocations  et pour les prêtres 

 
 

 

Chères amies, 

En ce temps de pandémie, de restrictions de nos libertés, beaucoup de questions 

nous viennent à l’esprit. De l’incompréhension à l’agacement, de l’obéissance à 

la peur, les degrés sont variés. Quelle attitude est juste ? Nous ne pouvons faire 

comme si de rien n’était. Prions pour que l’Esprit Saint éclaire nos dirigeants, le 

personnel soignant et nous-mêmes.  

Prions surtout pour que nos prêtres trouvent la force et les moyens de s’adapter 

aux mesures imposées afin de continuer à œuvrer pour la gloire de Dieu. 

Restons confiantes en la Providence ! 

 

   

 

 

Intentions de prière: 

- Pour donner force et courage aux prêtres en ce nouveau temps difficile de 

confinement et pour que notre union de prière soit d'autant plus forte ; 

- Pour les prêtres décédés au cours de l’année ; 

- Pour les prêtres en purgatoire ; 

- Pour un prêtre accablé par la lassitude, confié à notre prière par ses 

paroissiens. 



I. La prière pour les âmes du purgatoire, moyen de sanctification.  

Extrait de « Un mois avec les âmes du Purgatoire » de l’abbé Berlioux 

(éditions Rassemblement à Son Image). 

 

« La prière, c’est la clé d’or qui ouvre le Ciel » disait St Augustin. Plus puissante 

que toutes choses, elle jaillit du cœur de l’homme, s’élève sur l’aile des anges, 

monte jusqu’au trône de Dieu, va droit à Son Coeur, Le touche, L’attendrit, fait 

taire la Justice pour ne plus laisser parler que l’Amour. Vaincue par la prière, la 

Justice Divine cède, fléchit, pardonne ; et revêtue du pardon, la prière descend 

du trône de Dieu dans l’abîme ; là, elle s’épanche sur ces pauvres âmes qui 

attendent l’heure de la délivrance, éteint le feu purificateur qui les embrase, et 

brisant à jamais les liens de leur captivité, les rend à la liberté et au bonheur. 

La prière pour les morts ne connaît pas d’obstacles, pas de distances, pas de 

durée ; le Ciel s’ouvre devant elle, l’abîme se ferme derrière elle, elle obtient 

tout, elle triomphe de tout…. Faisons souvent des actes d’amour pour Dieu : ces 

actes intérieurs ont une valeur inexprimable…. Chaque acte d’amour mérite la 

vie éternelle. Or il est aisé de dire et de penser : « Mon Dieu et mon Père, je 

vous aime… Je veux Vous aimer… » De tels actes d’amour procurent secours et 

soulagement aux âmes. Nous obtiendrons ainsi des biens ineffables et notre 

récompense sera éternelle… 

Sur le point de mourir, Ste Monique appela près de son lit son fils Augustin. 

«« Mon enfant, lui dit-elle, je meurs contente, j’ai obtenu de mon Dieu ce que 

j’ai désiré toute ma vie. Mon fils, quand j’aurai rendu mon dernier soupir, 

n’oubliez pas dans vos prières, n’oubliez pas à l’autel, celle qui a été 

doublement votre mère. Souvenez-vous toujours de l’âme de Monique. » 

Augustin, attendri, ne put répondre que par ses larmes, et sa mère expira dans la 

joie du Seigneur. Pendant les vingt années qu’il vécut encore, il ne cessa de prier 

et de célébrer la messe pour le repos de celle qui l’avait tant aimé. Il fit plus : il 

demanda instamment à tous les prêtres de sa connaissance, à ceux qui liraient 

ses ouvrages dans la suite des siècles, de se souvenir, au saint autel, de Monique 

sa mère, afin que cette multitude de supplications lui ouvre la porte du Ciel.  

 

 

 

 

 



II. « La grâce et la vérité sont venues par Jésus-Christ » (Jn 1, 17) 

Extraits de : « L’amitié de Jésus » de Robert Hugh Benson. 

 

 Les prêtres sont d’abord les ambassadeurs de Jésus-Christ. Jésus-Christ 

est présent en eux comme l’est un roi dans la personne de son représentant 

accrédité. Jésus-Christ les délègue expressément en cela, quand Il enjoint à ses 

apôtres « d’aller dans le monde entier et de prêcher l’Evangile à toute créature. » 

 Puisqu’Il ne parle plus sur la terre de ses propres lèvres humaines, Il doit 

employer d’autres lèvres humaines pour prêcher la Révélation. La vérité est 

venue par Jésus-Christ, et la prédication de cette vérité continue de venir par lui 

en passant par la bouche de ses ministres. 

    De même qu’en chaire le prêtre s’écrie « Je vous le dis », au confessionnal 

il murmure « Je vous absous », et à l’autel « Ceci est mon Corps »… Jésus-

Christ est présent dans son prêtre. 

Il se sert de lèvres humaines, mais sa présence est bien plus intime que celle 

d’un roi pour son ambassadeur. Car en aucun sens, l’ambassadeur n’ « est » son 

maître : il peut dicter les termes d’un traité, mais il ne peut finalement le 

conclure… Au contraire, ces ambassadeurs du Christ, en vertu de la mission 

expresse qu’ils ont reçue par des paroles comme « Ceci est mon Corps, faites 

cela en mémoire de moi » ; « Ceux à qui vous remettrez les péchés, ils leur 

seront remis », ces ambassadeurs sont mis en mesure de faire ce que ne peut 

aucun ambassadeur terrestre. Ils effectuent ce qu’ils disent, ils répandent la 

miséricorde qu’ils prêchent. 

 Nous pouvons donc dire avec vérité que Jésus-Christ est présent dans son 

prêtre, comme Il ne l’est dans aucun saint, si grand soit-il, et dans aucun ange, si 

près qu’il soit de la face de Dieu. C’est le privilège du prêtre et aussi sa 

terrifiante responsabilité que d’être, au moment où il exerce son ministère, 

Jésus-Christ lui-même. Il dit non pas « que le Christ t’absolve », mais « Je 

t’absous » non pas « Ceci est le Corps du Christ », mais « Ceci est mon Corps ». 

Alors ce n’est pas seulement le mouvement des lèvres qu’emploie le Christ, Il 

doit lui-même à ce moment actionner la volonté et diriger l’intention, car c’est 

un acte divin qui s’opère. 

 


